
La  plateforme  Disney  +
restreint l’accès à certains
dessins  animés,  comme  les
Aristochats  ou  Peter  Pan,
estimant  que  ces  oeuvres
véhiculent  des  clichés
racistes
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La plateforme Disney + restreint l’accès à certains dessins
animés classiques de son répertoire, comme les Aristochats ou
Peter Pan, estimant que ces oeuvres véhiculent des clichés
racistes peu appropriés à un trop jeune public. Une leçon de
morale injustifiée qui rappelle à l’essayiste Sami Biasoni le
temps des précepteurs d’Ancien Régime.

Walt Disney regrettait en son temps que «le vrai problème avec
le monde [fût] que trop de gens grandissent». Il faut croire
que  nombre  d’enfants  de  jadis  soient  à  ce  point  devenus
adultes  qu’ils  ne  parviennent  désormais  plus  à  penser  en
dehors  de  catégories  problématiques  fondant  les  nouvelles
utopies de la race, du genre et du spécisme.

On apprend ainsi que sur la plateforme de vidéo à la demande
Disney+ certains classiques anciens du répertoire animé sont
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devenus à ce point critiquables qu’il est nécessaire de les
accompagner  d’une  mise  en  garde  écrite,  préalable  au
visionnage, précisant qu’ils comprennent «des représentations
datées  et/ou  un  traitement  négatif  des  personnes  ou  des
cultures». Il y est aussi question de stéréotypes «déplacés»
qui auraient une «influence néfaste» sur le spectateur et de
rédemption par une promesse répétée de vénération sans relâche
des totems de «l’inclusivité» et de la «diversité». Dans les
faits,  on  incrimine  le  film  Peter  Pan  en  raison  de  sa
représentation  jugée  caricaturale  et  éculée  de  la  culture
amérindienne, les Aristochats pour présenter des chats siamois
manipulant des baguettes et parlant avec un accent asiatique
trop  prononcé,  et  Dumbo  au  motif  que  l’un  des  corbeaux
chantant  le  blues  s’appelle  Jim  Crow  (crow  désignant  le
volatile  en  anglais),  ce  nom  faisant  écho  aux  lois  de
ségrégation raciale promulguées à partir de 1877 aux États-
Unis. […]

Animé  des  meilleures  intentions  pédagogiques,  le  duc  de
Montausier entreprit en son temps de rendre accessible autant
qu’acceptable une collection de textes classiques latins et
grecs au jeune Dauphin encore adolescent Louis de France, fils
du roi Louis XIV. Ainsi chaque œuvre originale était-elle
accompagnée  d’une  réécriture  (interpretatio)  généralement
simplificatrice et pudibonde, à laquelle on adjoignait une
explication (annotatio) autant destinée à éclairer le texte et
sa réécriture, qu’à en «orienter» favorablement la lecture.
Mais il faut croire que les précepteurs moraux de notre époque
ont cessé de former les rois ; ils éduquent désormais les
foules  en  définissant  le  périmètre  admissible  de  leur
imaginaire.
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